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• 

1916 à Nouméa, en Nouvelle Calédonie.
Cet ancien combattant réside 
ensuite à Marseille avec son 

• 
Le 25 juin 1935, il débute son service 
militaire au 6e groupe autonome d’artillerie. 
Après avoir été rayé des cadres en juin 
1938, ce jeune homme se rend à Paris 
pour suivre une formation de dessinateur 
d’études d’aviation. Le 2 septembre 1939, il 
est rappelé à Nouméa par la mobilisation 

à une batterie. Robineau 
est renvoyé dans son foyer le 19 août 1940. 
Dix mois plus tard, il s’engage le 1er juillet 
1941 comme volontaire pour la durée de la 
guerre dans les armées de la France libre. 
Ce combattant appartient au bataillon du 

natale pour rejoindre l’Australie. Le 24 avril 

à l’armée de l’air en mai 1943, il reçoit le 

en opération avec le 2e RCP, Robineau est 
le 10 juin 1944 parachuté au-dessus du 
Morbihan à Saint-Marcel. Participant à 
la campagne de France, il contribue aux 
opérations de sabotage et à l’organisation  
des FFI de Bretagne. Le 5 août 1944, 
Robineau est blessé à Locminé. Rétabli, 
il combat dans la région de Paris puis de 
la Loire. Après un séjour en Angleterre 
en décembre 1944, Robineau participe en 

Le 31 janvier 1945, il est évacué à l’hôpital 

campagne de février à avril 1945, Robineau 
est décoré de la croix de guerre 1939-1945 

et reçoit une citation à l’ordre de la division 
aérienne. En poste aux sports aériens à 
Paris, il est rapatriable sur son territoire 

1946. Démobilisé le 1er juillet 1946, Robineau 

un bataillon de l’air. Le 18 décembre 1947, 
il est promu au grade de lieutenant. 
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